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Notice méthodologique

Sondage de la circulation routière française 2010

Recensement et inventaire des routes E 2010

I. Recueil des données de la circulation routière française de 2010

A. Présentation du recueil

L'opération du recueil de circulation porte sur le réseau routier national (soit 20 000 km gérés par l'Etat français). Il est basé sur un recueil de données automatique établi à partir de stations de comptage permanentes, permettant de faire le point sur l'importance et la composition du trafic sur le réseau routier national.

Les données qui en sont issues sont des données de référence, utilisées pour quantifier les types de trafic et leurs rapports mutuels, mais aussi pour qualifier des itinéraires ou des réseaux en fonction de leur fréquentation (et notamment les itinéraires européens sur le territoire français).

Ces comptages sont ainsi l'unique source existante d'information homogène portant sur la structure de la circulation routière par catégorie des véhicules.

Ce recueil de données est réalisé sur l'ensemble du réseau routier national français non concédé. Sur les autoroutes concédées à péage, la structure du trafic est issue de la classification péage (voir B.2) fournie par les sociétés concessionnaires d’autoroute. 

Ces données permettent donc de répondre de façon satisfaisante au recensement de la circulation automobile sur les grandes routes de trafic international en Europe dites "routes E", effectué sous les auspices de la CEE-ONU, pour l'année 2010.

Une différence majeure entre le recensement 2005 et celui de 2010 est le mode de gestion de près de 15 000 km de routes nationales qui ont été transférées aux départements en 2006. Depuis cette date, les comptages routiers sur ces routes ne sont plus recueillis par les services centraux. Sur ces 15 000 km de routes transférées, environ 200 km correspondent à des routes E pour lesquelles aucune information de trafic n’est connue après 2006. Elles sont par conséquent exclues des tableaux transmis.

En 2010, le réseau routier national n’est plus que de 20 353km.

Les évolutions entre les recensements de 2005 et 2010 sont données à titre purement informatif mais ne doivent pas être utilisées comme indicateurs de comparaison.

B. Recueil des données de trafic

2. Comptages automatiques

La structure de la circulation selon la catégorie des véhicules est d’une part estimée à partir des stations SIREDO "silhouettes" implantées sur l'ensemble du réseau routier national, et d’autre part est décrite précisément grâce aux barrières de péages sur les autoroutes concédées (classes de péage). 

Les éléments d'informations sur le comptage des PL sont collectés soit à partir de stations silhouettes soit à partir de stations mesurant uniquement les longueurs. Dans ce dernier cas, sont considérés comme VL les véhicules de longueurs inférieures à 6 m et comme PL les véhicules de longueurs supérieures à 6 m.

	Catégories de véhicules

	Stations SIREDO "silhouettes"

14 catégories
	Classes de péage

5 catégories
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	Classe
Caractéristiques
1

Véhicules légers
Véhicules ou ensemble de véhicules de hauteur totale ( 2m et de poids total autorisé en charge (PTAC) < 3,5 tonnes.

2

Véhicules intermédiaires
Véhicules ou ensemble de véhicules de hauteur totale > 2m et < 3m et de poids total autorisé en charge (PTAC) < 3,5 tonnes.

3

Poids lourds et Autocars à 2 essieux
Véhicule à 2 essieux ayant :
- soit une hauteur totale > 3 m,
- soit un PTAC > 3,5 tonnes. 

4

Poids lourds et autocars à 3 essieux et plus
-Véhicule à plus de 2 essieux ayant une hauteur > 3 m ou un PTAC > 3,5 tonnes,

- Ensemble roulant ayant une hauteur totale 

> 3 m,
- Ensemble roulant avec un véhicule tracteur d’un PTAC > 3,5 tonnes.
5

Motos, side-cars, trikes, quads




Les débits journaliers par silhouette pour les 14 catégories ont ainsi été recueillis tout au long de l'année.                 
Des données horaires ont été recueillies sur les stations longueurs tout au long de l’année.
Sur les autoroutes concédées, ce sont des moyennes journalières mensuelles qui sont collectées mais pas de débits horaires.
La répartition jour/nuit est par conséquent disponible uniquement sur les tronçons de route sur lesquels sont implantées les stations longueurs.

II. Recensement et inventaire des routes E 2010

A. Présentation des itinéraires E en France

Le  territoire français est maillé par un nombre conséquent de routes définies comme faisant partie du réseau international européen E :

	Routes E
	Routes principales

	
	Routes repères
	Routes intermédiaires

	Orientation ouest - est
	E40, E50, E60, E70, E80
	E42, E44, E46, E52, E54, E62, E72, E74

	Orientation nord - sud
	E05, E15, E25
	E03, E07, E09, E11, E17, E19, E21, E23, E27, E29


De plus, de nombreuses routes d'embranchement, de rocade ou de liaison complètent ce quadrillage de routes principales européennes : E401, E402, E411, E420, E501, E502, E511, E512, E601, E602, E603, E604, E606, E607, E611, E711, E712, E713 et E714.
L'ensemble de ces itinéraires européens représente presque les deux tiers du linéaire global du réseau routier national français (13 175 km sur 20 353 km, soit 65%).

En France, ce réseau E a légèrement évolué entre 2005 et 2010. Il est passé de 13 218 km à 13 175 km suite à :

- la construction et à la mise en service de nouveaux tronçons de routes E pour environ 160 km.

- le changement de gestion d’environ 200 km de routes E qui sont, depuis 2006, gérées au niveau local et non plus par les services centraux. Ils sont donc exclus des statistiques fournies car aucune donnée de comptage n’est disponible actuellement.

La décentralisation en 2006 d'environ 45% du réseau routier national secondaire vers les collectivités territoriales a été l’occasion d’un changement méthodologique dans le calcul des trafics sur le réseau routier national, voir note d'information ci-joint : http://www.setra.equipement.gouv.fr/IMG/pdf/NI_T_03.pdf.

B. Remarques d’ordre méthodologique sur les différents tableaux & cartes demandés

1. Tableau 1

Le tableau 1 met en évidence une baisse du nombre de routes ordinaires au profit des routes express et des autoroutes suite à leur aménagement en axes plus rapides.

Le tableau 1a rend compte de la classification des itinéraires E selon le type de route, le nombre de chaussées et leur largeur. 

2. Tableau 2

Le tableau 2 présente les longueurs de sections par classe de trafic.

3. Tableau 3

Le tableau 3 recense l’ensemble des itinéraires européens possédant un poste de comptage permanent et passant en France, leur longueur ainsi que les postes de comptage qui leur sont rattachés. La somme des longueurs répertoriées est inférieure au total du tableau 1 car sont exclues les sections sans comptage automatique.

Afin d’éviter les doubles (voire triples) comptes en termes de longueur et de nombre de stations de comptage, un tableau annexe a été ajouté afin de recenser distinctement les différents tronçons de routes supportant plusieurs itinéraires européens.

4. Tableau 4 et 4 bis

Le tableau 4 présente la répartition de la circulation motorisée par catégorie de véhicules sur les différents itinéraires européens en 2010.

Les tronçons de routes supportant plusieurs itinéraires européens (2 ou 3) ont fait l’objet de mesures séparées dès lors qu’un point de comptage existait sur le tronçon. Si un tel point de comptage n’existait pas, la valeur du tronçon de base leur a été affectée.
Le trafic tous véhicules a été mesuré en 2010 par toutes les stations de comptage automatiques installées sur le réseau E.

Grâce aux comptages automatiques (stations SIREDO) réalisés en 2010, une répartition de la circulation par catégorie de véhicules a pu être déterminée. 

L'évolution par rapport à 2005 a été renseignée uniquement à titre indicatif dans ce tableau. Les données 2005 et 2010 ne sont pas comparables car il y a eu un changement de périmètre :  suite à la décentralisation d'une partie importante du réseau routier national, l’information  de trafic est indisponible en 2010 pour environ 200 km de routes E.

Concernant le tableau 4 bis, les trafics aux heures de pointe n’ont pas été renseignés car nous ne recueillons pas l'ensemble des débits horaires par catégorie de véhicule sur l'année complète, nécessaire pour déterminer le trafic de la cinquantième heure.

De plus, les débits de nuit et de vacances ont été extrapolés à partir d’un échantillon de quelques stations de comptage non permanentes qui ont été redressés pour obtenir des débits moyens représentatifs. Le nombre de points de comptage n’a pas été renseigné dans ce tableau compte tenu de la méthode d’extrapolation indirecte des données.

5. Tableau 5

Le tableau 5 présente un bilan des parcours sur le réseau national (géré par l'Etat) en distinguant les routes "E" et les routes "Non E". Ce réseau national de 20 353 km représente environ 5% du réseau routier français (hors voirie communale) et supporte 34% de la circulation globale du territoire métropolitain. 

Les valeurs indiquées en colonne « total tout réseau national » sont établies à partir d'un sondage régulier, "l'indice de circulation sur le réseau routier national", qui fournit tous les mois les parcours et leur évolution. Ce sondage est réalisé sur un échantillon de 250 stations de comptage représentatives  de ce réseau national (en termes de région et de taux de charge), hors agglomérations de plus de 5 000 habitants. 
Pour les routes "E",  les résultats présentés rendent compte des parcours correspondant aux trafics reportés dans le tableau 4. Nous avons cependant exclu les sections de routes traversant des agglomérations de plus de 5 000 habitants afin d'être cohérents avec les données nationales de l'indice décrit au paragraphe précédent. 

Les parcours sur les routes et autoroutes "Non E" sont obtenus par différence entre les parcours nationaux de l'"indice" et les parcours des routes "E".  
Concernant l'évolution 2005 - 2010, les valeurs pour 2005 des routes "non E" ont été recalculées pour tenir compte de la taille actuelle du réseau routier suite à la décentralisation (19 589 km et non plus 35 924 km). 
La circulation sur les routes E n’a pas été recalculée pour 2005 et tient compte de la circulation sur les 200 km transférés, ce qui n’est pas le cas en 2010.  
La comparaison entre 2005 et 2010 se fait à périmètre identique seulement au  niveau du total des routes E et non E.
6. Carte 6

La carte représentant les trafics 2010 sur les itinéraires européens en France a été réalisée à l’aide des données de trafic recensées en permanence par des stations de comptage réparties sur l’ensemble du territoire français.

Chaque itinéraire européen a été découpé en sections de trafic homogène, et chaque section a été renseignée avec le TMJA 2010.

8. Tableau 7

Le tableau 7 recense l'ensemble des sections sur lesquelles il existe un poste de comptage permanent distinguant les véhicules légers et les poids lourds. Sur les autoroutes à péage, les données proviennent des classes de péage.

Les sections communes à 2 ou 3 itinéraires E apparaissent sur chacun des itinéraires auxquels elles appartiennent.

Sont exclus de ce tableau les points de comptage dont le taux moyen journalier annuel est non disponible ou jugé aberrant.
L’évolution par rapport à 2005 n’a pas été renseignée car les sections recensées en 2010 ne sont pas identiques à celles de 2005.
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